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our Trerorer d']Etat.

es utoris l 
annoncer le Colonel

B•:fRKE, de la paroisse Natchitoches,
dat pour Trsorie d'Etat, l'lec-

bre prochain. [8 Avril.

sommes autoris annoncer le Maj.
IVER comme candidat pour Trsorier
letion de Novembre prochain.. 46-

le cesu i;avi que nous annonons
rs la capitulation du Gn. R. E. Lee

,sous ses ordres immdiats. Le
by Smith a lanc qne adresse i& on
annojant cette nouvelle, et lui re-
t de eonserYer ce courage moral et

ot lle a fait preuve jusqu' anjour-
nt que des circonstances trs pro-

ront probablement notre aide.
MPsi ae pnisaions encore savoir le

sie n montent qu' 10 on 12 mille
Cependant les journanx ennenis le

90 ou 22,000. Le temps senl nous ap-
vrit li-dessus.

Jod. E. Johnston est toujours prs de
avec une arme formidable, et quoique
z Yankees rapportent que ce Gnral

Sen voie de capituler, rien Me doit
rpunpposer. Une grande bataille d-
ablement des choses de I'autre ct du

lti nonvelles les plus rcentes, Seward,
e d'DEat ne serait pas encore moi t, et

mae l'espoir de le sauver.
A momeut de mettre sous presse nons

de diffrentes sources que les joutrnaux
Pfe.-Orlans du 24 contiennent la Procla.
Gouverneur Yankee Wells, annonant

Si du Praklent Lincoln et du Secrtaire

S/f tu vente jluiciaire aura lieu Mercredi
li Prairie Mfamon.

1 ks partiualariss, voir l'avis dans une

donnous plitn ss p a la traduction de
tietiqne% dlu Gn. E. Kirby Simithi
Dpartement du Trans-Mississipi. lui
la capitulaiioni du Gn. Lee et de son

:ri sermble que le vieux gnral se sente
facedes da sastres que nous prouvons
s que son n

rmeP pnise dans ses con-
s'mage aans lequel nous ne po'ouvns

t du eremident- LuoIn et dc
8ometatre d'Etat, Seward.

ais d le Dcmorcrt d'Alexnndrip.
j lis g pnlh~ l.ui-mime? dansU lr( j.;ln-

oiceg du 15 crotait. les dtsibs d'sin
li fera puqin dans l'histoire de,@ Etats

d.itrnug cen niitvellei' -ans c',nt*
en ajiufatitu., peundant, que nousa le

sbas. I

de M.obdr.- Le Democrat
,do 2- rourant, annoince sur la f)i

"d la Ntlep.Orlhins, du 17, que nos
raru Mobhile Il 12, et que lu'ocenpa-

i'ille par les troupes &rlarles, a cu
jour.

>-ei1i'd.etjem f1dkrmnx ont

op-it1p pria~nuiers Confdi s.

aWtrr4vpkdon est ri<o le taon
p9e, 6pffuu4 grade 4 p#f.
du r4qd 4fla-VI ip dtre

y qe 'l nation rpoa_ a el6-
vItuiF cioa qardCjpnf sort de

au M-v~ ain st Q 4J,aeaua que
, bitoaume-an no.,.du

Sqv. fmsaills vqns pi ebera;uan
_Parwo saignante, dout la destine

ami... Faotc~'roir~e tp o5)itws
,eei*ioeg tdas Jteiee. on-

~a votires eiw a oihpta dehL
kAaplk >ercIs~sat e ace

Mut et i fi EutW osas Ltu.
- t-i~r(i-- f ~rtii..

rete-
~~l

W*ao ous.
49 WteM IY '

,o wd stfL.e Dlsw.mttJ T"(b' 'i*W' A e ab-
hilde gnljb~r-oawa.Yt)iY-;

i ut ter
'Iui-Yu I. esl54vriLwsh

Washington 15 avril 1865.
Le Prsident et Mme. Lincoln taient au Th-

tre de Ford, assistant la reprsentation du
Cousin Americain. et occupaient une !oge au se-
rond rang. A la tin du troisin.e acte. un homme
est entr dans la loge et a fait tfu sur M. Lincoln,
la balle pntrant derrire lt tte et sortant au-
dessus de la tempe. L'assassin sauta alors sur la
scne et la traversa en brandi'ssaiit d'une maii-
re tragique un poignard qu'il tciait la main et
rptant les paroles dites par l'assassin chez Sew-
ard, y ajoutant, "Le Sud est veng," et s'esquiva
par la porte de derrire de la loge au thtre, mais
en pasaaut~tissa tomber son pistolet et son cha-
peau. J) .

M. Liknoln tomba en avant de son sige, et
Mme. Lincoln s'vanouit. Aussitt que l'audi
toire tonn eut dcouvert ce qui 'rait arriv, le
Prsident fut transport chez Mme Peterson. vis
-vis le thtre. On envcya immdiatement cher
lier des mder-iit qui dclarrent que la blessure-

tait mortelle, mais il vit encore (midi et demi),
quoique. dans une condition critique.

Lorsque l'assassin coure-t travers la scne.
J. B. Stewart, de cette ville qui occupait un si-
ge dans l'orchestre, sur le ..ime ctre qu" celui
occup par M Lincoln, sauta sur la scne et le
suivit, mais ii fut embarrass dans son passage 
traver ne ar l'tffroi des acteurs, et arriva

que l'assassin y avait pass. Le Colonel Stewart
est arriv la rue au moment o il montait son
cheval et s'vadait. Coci sontr: que toute
l'affaire tait un plan prpaie d'avance.

Celui qui a tir le pistolet tait, un l'mme
d'une :rentaine d'annes, d'une taille d'environ
cinq pieds neuf pouces, t;i.ce, teint clair, che-
veux noirs, et portant, apparemment, une grande
monstache. Lanra Keene et le chef de l'orchestre
ont dclar reconnitre J. Wilkes Booth, Iacteur.
et un scessionniste enraei-. Qui qure c soit, il
est vident qu il connaista:it partaitement les accs
du thtre et de la scne. Une persorine qui ne
connaissait pas le thtre ne pouvait pas s'esqui-
ver si bien et si promptement.

On soinna partoit l'alarme Sra;non f;,t notifi
et quitta promptenient sa maison. Aucii : autre
membie du Cabinet n'a t cttaqu. Des dta-
chements de cavalerie firent expdis dans toin-
tes Ies directions, et des dpcies nvoyes 
toutes les fortifications, et on esprere prendre l'as-
sassin. .

L[Dpchie S)ic'ale an Chirnrer Tribuine.]
Washiig;ioni. 14 Avril.

LT Prcident, le Secrtaire ew.iarud et le M;jor
SSewa,' ont t assasEins ce soir. videmment
sons un plan arrang pralableier t.
i Ce stir environ oix h'lieres et demi une per-
sonne bien habille se prsenta ch-z le Secrtairei
Seward et demanda le voir. I! fii ii:i.... que
c'tait imnossible, lorsqu'il aijouta qil'il avait une
pr(rsriptlin vern'nt du C1 iriirginii (iu. tarnres.
lqu'i'n lui avait "''-.nn c :i djlivreir en persoinne
Le diline-stiqiilele irKLi Fie' Sewaril ; celui (i

Sc- dclara trlele proprittaire e. li maison et if-
i ft de prendre s.in de la mdecine, mais I'assas-

sin refiisa de la lui t
t

dnner. et s'lana immdiat,'-
minit sur le Secriair- qn'il peignuirda .aniis 1l

Spoitrinee - la gorge, mais aprs -xaiirin fait pai
le Chlir irii Grral il est pr.tiiilit horls ti
daiiner, le poignard n'avant pas coup la vwine
jugulaire ni pntr la poitriniii aist , Iprotond-
ment pour tre fatal. Il est nmaint;tiiuti sait.

Le M,'j,>r z.ewa'-d, fil du Secrtaire et Pavyuri
I tia s riiic, a iia si et s6rieinseiiiii t I' se en

s' t.) ratit de d-iutlri soii re. I- L'aissssill avait
lin cheval a r p l rtie 't ei le iintant i; pron.uiin;a
la devise de Etade tt e la Virginie. "Sir &Siiper
T yranni!"s "ce qui vpet diie en ft',ausais : T'-l

soit tI aort rts*rv aux tyriis.
I [lDejch, Spp6eiate au Ci:':arngo Tribrne ]

S I Washinit:on t14 Avi!-::0 .. : .r
L Pri&idl-nt st, nii:rt ; la eivi.ll' srt piar \

t troi occa.sin;u par la hbile idais 1e rioii. Il est
'sns ioinnaisanre. Il lve part'is sia aini, et
reispire aveC difficutn-- -'("e tour.

Li'" d-rnir' s ntouvelles d(li ~icrtaire Se'ward
dmontrent que srs blessurnis ne sont pas par
! elles-mmes trs fat:des:; mais citisidiant I'accj-
Sd'nt qu Ihi B tit arriv iurapair'va.t et la pri'te
abondaiite de sang neeasiouiii- our sa llssi:e

Srcente. il est fort douteux qu'il ;iisi.se y survi-
Svre.

DE~PARTEmI:NT DE LA GUEtRRE,
Wasiiniigton. 14 Avril, 1l heures P. M.

An Maj. (>'n. Dix:
Abraiihm Lincoln est mort ce maliu 7 heures

22 minuttes.
Le crne de Frederick Sepward a ' fractur

a deih iilaces, en outre d'une niivaise lIiessure
la tte. Il vit encore, mais il est dans .n tat
disspr.

Le bl:'.sures du Major Seward ne sont pas
dangcreuses.

Il eme maintenant presque certa.nu que deux
assas~i opnt pris part •te double c iine. Wilkes
Booth est celui qut a fait feu sur le Pisident, et
I'antre, soi _eonipagnon, dont le nom n'est pas
connu, mais dont le signalement et la description
sont tellement clairs quiil ne peut pas chapper.

.') 'aprs une lettre trouve dans la malle de
ooth, il' parait que ce meurtre tait prpar

avyant le 4 mare, mais qu'il n'a pas t perptr
alors ptayeque le complice n'a pas voulu agir
avant d avoir des niouvelles de Richmond. Booth
et son complice taient lcurie publique hier
bir' 6' heure, et ont quitt cet endroit avec

kurs chevauxr 10 heures ou peu de temps

X11 piai, qu'il avaient cherch avant. de mettre
lctr pro jet i excution, mais pour des raisons in-
counnaes il neg l'ont excut que hier soir. L'un
d'rux a 4ridmmen t russi gagLer Baltimore.
Ou ''a eui ancine nouvelle de l'aitrc.

Le Secrtaire Seward est mort.
Booti e#s arrt.

E.M. STANTON.

-L'adulateur, en prtant aux grands ies qua.
lits qui leur manquent, leur fait perdre cell"s
que leur a do•••n la nature.

JI a t vold,
De chez le soussign, prs de Washl.

'• Lt ington, dans la nuit du 13 mars der-
.L 2.i.anierOnme jument Amricaine couleur
alszan brul, d'environ 9 ans, J4 ou 15 paumes
de haut, ayant mne petite tache blanche au font,
et une tache:omleur eanelle sur la enisse prs de
la queue. (Otte jument va l'amble naturelle-
ueat, a la queue et la crinire paisses, est fort

maigre.' et nmaqun star l'paule H avec nn i
sons la'bltre de l'fH. La marque est peu visible

T;L•# jpiat mtioet•lq*l pourrait conduire la
dconyera••de~ ep~ea-unt ni ra reue avec plai-
sir et libraleg'tPmqoMuaspensee.

17 :O!IN D. HUDSPETII.
St Landry 29 avril 1S65, 48-2t

AUX CON1IBUABLES
DES ETATS CONFEDERES. e

Actes relatifs la taxe ,de Etats Confdrs du
17 Fvrier et du 10 e*14 Juin 1M64, sous la
Section 14 de l'Acte d'apsessement.

District No. 3 de St. Landry, comprenant les 3e
et 4e Arrondissem.ata du Jury de Police.

BUREAU DU COLLiBTEUR DE DIST':.:T,
Washington, J.ne. 29 Avril 1865.

VIS est par le pr6it donn que les listes
d'assessement pour 1 aunne 186-1, dposes

ce Bureau par les Assesseurs, resteront sujettes
examen par les co~o bniabies pendant les
quinze jours qui tont la date du pre-
sent avis, et que toult•• -! de ces listes devra
tre fait par crit, et eliquer dfitinctement le
sujet de plainte. ' -

Avis est galement dn ceux dont lesti-
mation de proprits erf't'op faible, d'avoir a se
prsenter et faire valoir :be raisons pour lesquel-
les cette estimation ne :rait pas augmente de
niiiiier,, tre proport•nee aux autres estima-
tions de ce District.

Hureau Washid t IHeures d'affaires, de
7 heures du matin a- l'aprs-midi, les Di-
manches excepts.

E. DUBUISSON,
Collecteur de District.
.Lander a t-divise

par le Collecteur d'Etat en trois Districts de col-
lection. Le District No. I comprend le ler et 2.S
Arrondissements du Jury de Police; T. C. Littell
Collecteur: le District No. 2 comprend les 5e et
6e Aronldiszements. V. C. Clark Collecteur, et
le District No. 3 comprend les 3e et 4e Arrondis-
sments, E. )ubuisson Collecteur.

AVIS.
LE soussign a l'honneur d'annoncer qu'il est

maintenant de retour son magasin 
Ope'louisas, o il s'efforcera d'avoir toiujours en
mains tun assortiment de telles marchandises qui
sont ii?'.npetnsables la communaut, et qu'il
vendra les prix trs raisonnables.

Il ini'irme galemient le publie qu'il vendra 
l'encan, tous les Mardis, compter du 2 Mai pro-
chain, commenant 9 heures du matin, des
Marchandises Seches, Grocerie, Sucre,
Cafe, Farine, par telles quantits qui convien-
dront ciacui.

Il prendra aussi en commission et vendra soit
l'-ncau, s'it n rv,-nte l'amiable, ttoute sorti

d>' proprite que l'on voudra bien lui enroyer 
v'ndre et sollicite respectueusement l'encourage-
ment du( public.

Toutes sirt:'s de circulations montaires seront
reques par le soussign, leur valeur intrinsque.

J. BLOCIH.
Opeloinn, 2'2 Avril 1865.-47.

AVIS
aux A!ents de l'Etat de la Louisiane.

S OgnlO ' LES AGENTS de l'Etat de I, Loti-
- 3iani. dont les comnissions manent de ce

P: !ii, soit par le prsent avertis que leurs a-
S::'-s cesseront le premier jour de Mai

1 .:ocham, moins que leurs certificats d'agence
1t soient renonvel- avant cette date. Avis leur

-.st i.:,!emr"int doniir d'avoir faiire, mon Bu-
ian. lA Shrei port. en personne ou aniremeit,
Sii r:ip'p ., l:.urs transactions, et ce le plus tut

possibei, et ivait le 1er de Mai prochain.
U'in.aii de I'Excutit "

}Sliievelort, Lne., 25 mars 1SG.'.
IIENRY W. ALLEN,

CGo:rrnmur de l'Etat de la Loutsiane.
23 v--- -2t,

QUARTIEKS GENERAUX.
Dep -itement du Trans-Mississippi.

Slireveport, Lue, 13 Avril 165.
Ordre. Generauz No.-I L' rtre suivant, manant dui Q:artier G-
. nral de l'Arme, est publi pour l'iufor-

mation de ceux que cela concerne:

Quar. Generaux de l'Armee Confederee,
9 Fvrier 18ti5.

Par auto it de l'Ordre Gnral No. 3, ma-
nant du BHireau d(e l'Adjudant et Inspectuir G-
nral, j prncis le commandement, des forces roi-
litaires des Etats Conftrs. Profondiment im-
bu des diticuilts et de la respons-bilit de la po-
sition, et invoquant humblement la conduite du
Tout-Puissant.je me repose, pour le succs, s'r
le courage et la vaillance de l'arme, soutenues
par le patriotisme et la fermet du p, :ple, confi-
ant que je suis, que leurs efforts runis, sous la
faveur du ciel, assureront la paix et lindpen.
dance.

Le Quartier Gnral de l'arme, ol devront
tre adresss tous les rapports spciaux, sera,
pour le prsent, avec l'arme du Nord de la Vir-
ginie. Les retoars et rapporta rguliers de cha-
q ne arme et dpartement seront envoys comme
jusqu' aujourd'hui, au bureau de l'Adjudant et
Inspecteur Gnral.

R. E. LEE, Gnral.

QUARTIER GENERAL 1
des Armees des Etats Confederes,

11 Fvrier 8l•65.
Or.cres Generauz No. 2.

En entrant dans la campagne qui va commen-
cer, le Gnral en chef est convaincu que les sol-
dats qui ont si longtemps et si noblement soute-
nu les dangers et les privations de la guerre, n'ont
pas besoin d'exhortation pour rpondre l'appel
du devoir et de l'honneur.

Avec la libert eux transmise par leurs an-
ctres, ils ont hrit de l'ardeur et du courage n-
ce•saiires pour la dfendra

Le choix entre la guerre et une soumission ab-
jecte est devant eux.

A semblable propositioi, des hommes braves,
les armes en mains, ne peuvent avoir qu'une r-
ponse.

Ils ne peuvent troquer leur position d'hommes
libres, pour la paix, ni le droit de se gouverner
eux-mmes pour la vie on la proprie.

Mais la justice qui leur est due demande un
avertissement plus austre ceux qui ont aban-
donn leurs camarades l'heure du danger.

Une dernire occasion leur est offerte pour ef-
facer leur disgraee et chapper an chtiment de
leurs crimes.

Par autorit du Prsident des Etats Confd-
rs, un pardon est annonc tels dserteurs et
solldats qui se sont absents sans permis, et qui
se rapporteront aux commandements auxquels'ils
appartienpent, dans le plus court dlai possible,
n'excdait pas vingt jours compter de la date
de la premire pulilication du present ordre, au
Quartier Gneral du Dpartement dans lequel ils
pourront se trouver.

-Ceux qui ne pournont hl faire cause d'inter-
rnption dans les communicationg, pourront se
rapporter dans le laps de temps spcifi, l'o-
:ier enroleur le plus voisin, ou a tout autre ofi-

cier en devoir, qui les eayerront sans dlai, et sur
la prsentation d'un certificat constatant qu'ils se

niit conforms au prsent ordre, ils recevront le
pardon qui leur est offert.

Ceux qui ont dsert pour entrer au service de
l'ennemi, ou qui ont dsert aprs avoir t une
fois pardonn pour la mme faute, comme aussi
ceux qui dserteront ou s'absenteront sans per-
mis, aprs la publication du prsent ordre, sont
exclus de ses privilges. Cette offre de pardon
ne s'tend pas non plus toute autre faute, ex-
cept la dsertion ou l'absence sans permission.

Par la mme autorit il est aussi dclar qu'an-
ciie amnisti,' gnral ne sera accord par la
suite, et ceux qui refuseront d'accepter le pardon
qui leur est offtrt aujourd'hui, ou qui, dorna-
vant, dserterout on s'absenteront sans permis-
sion, encourront le chtimenut que les cours pour-
ront imposer, et aucune upplication pour cl.
mience ou commutation, ne sera entretenue.

Puisant une nouvelle rsolution dans la per-
spective du sort que nous prpare l'ennemi, que
chaque homme apporte la dfense de son pays,
tout son courage et toute son nergie.

Nos ressources, si elles sont employes avec
sagesse et vigueur, sont amples; et avec uno ar-
mie conurageuse, soutenue par un peuple uni et
dtermin, le sucts ne peut tre mis en doute,
avec lassistance de Dieu

Les avautageaA~d l'jauemi ,sna..erka A
grand chose,, si nous ne lui permettons pas de
nous dcourager. Opposons donc la constance
l'adversit, le courage aux souffrances et au

danger, avec la ferme confiance que Celui qui a
assur la libert a nos pres couronnera les efforts
de leurs enfants pour la prserver.

R. E. LEE, Gnral.
Par commandement 1du

Gn. E. KIRBY SMITII.
S. S. ANDrnsox, Assist. Adj. Gn.
15 Avril li65.-46.

QUARTIERS GENERAUX,
Depaitement drnTraiis-Miasissippi. )

Shrevepnrt, Lne. 14 Mars 1865.
Ordres Generaux No. 22.J U-QU'A NOUVEL ORDRE, les rations de

Smais seront de. huit livres, except pour les
chevaux d artillerie, et les animaux continrelle-
mnTit employs transporter des subsides d'un
Sl'ste Iit i autre.

Par coiimnandernent t(ii
GEN. E. KIRBY SMITH.

S. S. ANDERSON.
Assistant AdjudI.ant General.

15 avril. 4!;--it

QUAi'rTIEI-S GENERAUX,
Depaitement du Trans-Mississippi,

Shrevwport 13 Mais 1865.
Ordres Generaux No. 20.SLE 1 BRIG. GEN. IIARRY T. IIAYS a

e t assign par le Secrtaire de la Guerre
au devoir de rassembler et expdier leurs com-
imandements respectifs, tons les officiers et soldats

qui appariiiiient l'arme l'Est du Mississip-
pi, et qui se trouvent dans le Dpartement du
Trans Mississippi.

11 Les officiers et soldats qui se trouvent iaus
ce Dpartement en vertu i•nue autorit quelcoiu-
que, autre que par iun ordre spcial du Dparte-
mhent dt lIa Guerre, se rapporteront immdiate-
neiit en personne au Brigadier Gnral Hays, 

Natchiitoches, Louisiane.
III. Tous les ffilciers et soldats appartenant 

l'Est du fluve Mississippi, qui ont t assigns
uiii commandiideiaut on tiii devoir queiconq(ue
par le cm'niianuaut du Dpartement Nu dit Dis-
tlict, ne pIar uit con mmr:ndant subordonn equel
coniquei, seront ia;.ndiateiier t relevs de leur de-
voir ["," leurs coinivtian-liits. avec ordre de se
ralppori r en persoine au Biigadier Gn. Hays,
Natclhitulies, L,'usiats'.

Par couimtaudeimen t du
GEN. E. KIKBY SMIITH.

S. S. A'xDE-RSOS, Assist. Adj. Gi.ral.
2,2 Avril 1865. 47--4t

LE Dr. PLOUGH,
DENTISTE,

E ST airiv Opelousas, o il pourra tre con-
sult tous les jours depuis 9 heures du ma-

tin jusqu' 5 heures de l'apr' midi, chez Mme.
Miissaud. la Maison Vieille Banque, prs de la
Maison de Cour.

Les dames du voisinage qui pourraient avoir
besoin des services du Dr. P. voudront avoir la
bout de se hter, attendu que le sjour du Dr.
au Opeloisas sera trs limit.

Opelousas 8 avril 1865. 45tf

Metiers, Metiers!
LE soussign annonce respectueusement

au public qu'il est prt fournir des
mtiers faire de la cotonnade, de sa ma-
nufacture, qu'il peut faire recommander
par les personnes qui en ont achet de lui.

Il en a un qu'il vient de finir.
Ses prix seront modrs.

DRAUZIN LASTRAPES.
Opelousas 8 Avril 1865. 45-5t

QUARTIERS GENERAUX,
Departement du Trans-Mississippi,

Shreveport, Lne. 3 Avril 1865.
Ordres Generaux No. 32.

OUTS LES' OFFICIERS ET SOLDATS
Sdlivrs sur parole dans ce Dpartement,

aniiricurement la date des prsentes, sont -
changs, et rejoindront immdiatement leurs com-
maudements respectifs.

Par commandement du
GEN. E. KIRBY SMITH.

S. S. ANDERSON. Assist. Adj. Geeral.
22 Avril 1865.-14-4t

A VENDRE,
TTNE BONNE CHARRETTE A CHEVAL
TV avec un essieu en fer. Elle est presque

neuve. S'adresser au bureau du Courrier des
Opelousas. [18 Fv. 38tf

A VENDRE.
- UNE VOITURE DE FAMILLE

de seconde main, payable en billets
SConfdrs de la. nouvelle mission.

S'adresser au bureau du Courrier. 25tf

MELASSE A VENDRE.C• INQUANTE BARILS de bonne melasse
S vendre aux familles, par baril on demi

baril. IW*'8'adresjr au bureau du Conrrierdes
Opelousas. [18 Juin. 3tf

Vente Publique.
Succession,Raphael Manuel.

1 N vertu d'un ordre de l'Honorable la
J Cour de District du Huitime District

Judiciaire de l'Etat de la Louisiane, si-
geant dans et pour la Paroisse St. Landry,
le public est averti qu'il sera offert en ven-
te,,ablique, au plus offrant et dernier en-
chrisseur, par le soussign Administra-
teur, ou par l'intermdiaire d'un Encan-
tour dment commissionn, la dernire
rsidence de feu Raplael Ma 'iel, dcd,
la Prairie Mamouth, dans la Paroisse

St. Landry,
Le Mercredi, 3 Mai prochain,
les proprits ci-aprs dcrites, dpendant
de la succession en communaut existant
ci-devant entre fen Raphael Manuel. de-
d, et Maric Soileau, sa seconde femme,
savoir:

UN MORCEAU

de Terre,
*~ i " ianiTs PraireMfTaimoti 1,n '

Paroisse St. Landry, contenant quarante-
trois arpents, born l'Est et au Sud par
la terre de Joseph Bacon, et an Nord et 
l'Ouest par les terres publiques, ensemble

.i^ avec les btisses et amliora-
i a tions qui y sont situes et qui
i en dpendent, tant la der-

nire r.idence dudit dfunt.
UN AUTRE

MORCEAU DE TERRE,
situ galement dans la Prairie Mamouth.
Paroisse susdite, mesurant deux centq ar-
pents, born l'Est par Henry P. Fonte-
not. au Sud par Froizin Fontenot, au Nord
par les terres publiques, et au Sud par le
Bavou des Cannes.

CONDITIONs:-Un et deux ans de crdit
compter du 29 Avril courant, 1865; c'est
dire la moiti payable le 29 Avril pro-

chain, 1866, et l'autre moiti payable le 29
Avril suivant, 1867. Les acqureurs four-
nissant leurs obligations avec bonne et suf-
fisante caution solidaire la satisfaction de
qui de droi'; lesquelles obligations faites
payables l'ordre et au domicile de Froi-
zin Fontenot, Administrateur de ladite suc-
cession, et portant intrt raison de huit
pour cent par an compter de leurs ch-
ances respectives. Et en outre, les terres
demeurant spcialement hypothques la
succession jusqu'au paiement rel et effec-
tif tant du capital que des intrts qui au-
ront pu s'accrotre.

FROIZIN FONTENOT,
Administrateur.

Opelousas ler Avril 1865. 44-5t

TAXE DE& E. C., DE 1865.
District de St. Landry.

T ES marchands &c. enrgistrs sont par
I les prsents avertis que les retours as-

serments des ventes et recettes rsultant
de leurs affaires ou vocation pour le quar-
tier finissant le 31 de Mars 1865, doivent
tre faits l'Assesseur du District dans les
vingt jours qui suivront la date du 31 de
Mars, et que la taxe sur iceux devra tre
paye au soussign Collecteur, dans les
trente jours qui suivront l'expiration dudit
quartier, sous peine de pa;-r le double di
montant de ladite taxe, ainst qu'il est pres-
crit par la Section 5 de l'Acte relatif la
taxe.

THEO. C. LITTELL,
Collecteur de District.

Bureau: rue Main, Opelousas.
Opelousas 8 Avril 1885. 45-5t

Maison E. Claude.
SCet tablissement (ancien Hotel de
l'Union) est maintenant ouvert axfi
pensionnaires et an public en gnral.

Une curie dpend de l'Hotel.
EMILE CLAUDE.

Opelonsas 8 aout 1863

A VENDRE.
Un Buggy de secoude main qua-
tre places, pour famille. Il sera -

galement chang pour un plus lger.
S'adresser au Bureau du Courrier.

-l i

LE COURRIER. DES OPELOUBSAS.
Publi le Samedipar Joel H. Sandoz.

Vu la fluctuation continuelle du papier-mon-
naie, dater du ler Novembre 1864, nous adop-
tons nos conditions de 1860: L'abonnement sera
de TROIS piastres par an payables d'avance, ou
QUATRE piastres a la fin de l'anne. Aucun, a-
bonnement ne sera arret avant que les arrrages
ne soient pays, moins que l'editeur ne le juge
convenable; et les abonns qui desireront suspen-
dre devront en donner avis par crit au moins 16
jours avant le terme de leur abonnement.

Les avis seront insrs raison de cinq eeDts
la ligne pour chaque publication; et tout avis, 
moins qu'il n'en soit autrement ordonn, sera pu-
bli en franais et en anglai jusqu' ce qu'il soit
retir ou jusqu' ce que 1'editeur juge a propos
d'en suspendre la publication.

Les annonces de candidat se paieront dix plu
tres, et d'avance.

Les billets confdrs et autre papier-monnaie
seront accepts selon leur valeur intrinsqe .as
moment du paiement.

Jusqu' nouvel ordre, les avis du Geuverne-
ment gnral et de l'Etat se paieront raison de
cinquante cents la li;ne, payables en billets Co
fders ou de l'Etat.


